
Figure 1: vue du camp des déplacés internes  de Mikenge 
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I. CONTEXTE DE LA SITUATION EN QUESTION : 
 

La situation de  la protection des civils et des droits humains reste jusqu’ici préoccupante dans la 

région de Fizi, d’Uvira, et de Mwenga surtout  dans les hauts et moyens plateaux des entités précitées 

au Sud-Kivu en RD Congo où les affrontements sanglants entre les groupes armés locaux en 

connivence avec leurs alliés étrangers sont signalés et sont à la base des assassinats ciblés et extra 

judiciaires, le déplacement massif de la population civile, des incendiés des plusieurs villages, vol à 

mains armées, les kidnapping et/ou enlèvements, tortures, viols et violences sexuelles et les razzias 

des bétails. Certains cas non liés au dynamisme des groupes armés sont aussi répertoriés.                

Pour le mois de Juin 2020, les organisations membres du Réseau Local de Protection des 

Civils (RLPC en sigle) viennent de faire un travail d’observation arborant les situations macabres et 

malheureuses qui avaient endeuillé inutilement la population civile de cette région en dépit des 

quelques efforts non négligeables des autorités locales, provinciales et nationales et leur partenaire 

de la MONUSCO (mission d’observation des nations unies pour la république démocratique du Congo) 

ainsi que d’autres organisations tant nationales qu’internationales. Malgré le peu d’efforts, nous 

sommes encore loin de mettre un terme de cette tragédie lancée contre la population civile au Sud-

Kivu en particulier et en général en RD Congo. 

Pour la plus part de fois, les présumés auteurs seraient  jusqu’ici les groupes armés locaux à 

identités ethniques, d’un côté les Mai-mai des tribus (Bafuliru, Banyindu, Babembe,….) sous la conduite 

du général auto proclamé William Yakutumba et Ebuele Trésor dit Mutetezi et de l’autre côté les 

groupes armés GUMINO, ANDROIDE et TWIRWANEO sous le commandement du colonel déserteur 

Rukunda Makanika (de la communauté Banyamulenge). Ces groupes armés locaux opèrent en 

connivence avec certains groupes armés étrangers, qui sont des alliés à intérêts politiques et 

économiques en violation de l’article 52 de notre constitution qui dispose que « Tous les congolais 

ont droit à la paix et à la sécurité, tant sur le plan national qu’international. Aucun individu ou 

groupe d’individus ne peut utiliser une portion du territoire national comme base de départ 

d’activités subversives ou terroristes contre l’Etat congolais ou tout autre Etat. »  

Certains éléments incontrôlés des FARDC (Fsorces Armées de la République Démocratique du 

Congo) sont aussi pointés du doigt pour certains cas. Les infiltrations des groupes armés parlant le 

Kirundi et le Kinyarwanda qui traversent nos frontières en provenance du Rwanda et du Burundi sont 

signalées presque chaque jour dans la plaine de la Ruzizi et la littorale du Lac Tanganyika en territoire 

d’Uvira et de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo.  

Selon les informations en notre possession, ces groupes armés étrangers viennent secourir les 

groupes armés locaux d’un côté les Gumino, Twirwaneo et Androïde (communauté Banyamulenge 

sous le commandement du colonel Rukunda Makanika et de l’autre côté les Mai mai sous la direction 

du Général auto-proclamé Ebuela Trésor et William Yakutumba (des tribus Babembe, Bafuliru, 

Banyindu,…). Tous ces groupes armés locaux et étrangers commettent des abus des droits humains à 

l’endroit de la population civile sous leur contrôle et/ou durant leurs passages dans différents villages 

des zones précitées (Uvira, Fizi, Mwenga et Walungu au Sud-Kivu en RD Congo). 

Au-delà de la manipulation des groupes armés locaux par la Diaspora et certains leaders socio-

politiques ethniques, nous soulignons la situation politico-sécuritaire dans la région des Grands Lacs qui 



influence beaucoup la dégradation de la situation sécuritaire dans les Territoires d’Uvira, Fizi et Mwenga 

au Sud-Kivu et nécessite un engagement régional et international poussant les Pays de la région à 

collaborer avec franchise dans le respect des Accords et Protocoles de la CIRGL (Conférence 

internationale pour la Région des grands Lacs). 

Pour des raisons économiques, certains groupes armés Mai-mai se sont lancés dans le business 

de kidnapping des civils et vols des vaches, obligent les familles à débourser des sommes d’argent à 

titre des rançons pour la libération de leurs frères Kidnappés. Ces actes ignobles d’enlèvements ont des 

conséquences sur la survie de plusieurs ménages qui n’accèdent pas à leurs récoltes et violeraient le 

droit à la vie et à l’intégrité physique, droit à la libre circulation des biens et des personnes, droit à la 

liberté individuelle conformément aux articles 16, 17 et 30 de la constitution congolaise.  

Souciant de l’amélioration de la situation de Protection des Civils et des Droits Humains telle que 

présentée dans ce rapport mensuel, nous attirons l’attention de tout acteur épris de cœur de 

compassion aux souffrances de la population civile d’apporter sa pierre de contribution afin de rétablir 

l’ordre, la tranquillité, la sécurité et la stabilité dans la région.  

II. ASSASSINATS, EXECUTIONS SOMMAIRES  ET  EXTRA JUDICIAIRES,  ENLEVEMENT 

OU / ET KIDNAPPING, JUSTICE POLAIRE : 

 

I. TERRITOIRE DE MWENGA/ITOMBWE: 

a. Kidnapping et disparitions  forcées 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

II. TERRITOIRE DE FIZI 

b. Assassinats :  

Monsieur Bazika âgé d’une cinquantaine d’année, son corps sans vie aurait été retrouvé le matin du 12 

Juin 2020 aux entours du village de Tùlùngù son village natal, en groupement de Basimimbi, 

collectivité secteur de Lulenge en territoire de Fizi au Sud-Kivu. Selon certaines sources contactées par 

nos observateurs dans ce village, la victime aurait été tuée par pendaison mais le motif de sa mort n’a 

pas été connu. 

Figure 2: Le blessé de Mikenge/Mwenga au Sud-Kivu lors de 
l'attaque de camp des déplacés internes par le groupe armé 

Ngumino 

En date du 07 Juin 2020 vers la nuit, le chef 

de village de Kitavi, en collectivité secteur 

d’Itombwe,  territoire de Mwenga au Sud-Kivu 

en RD Congo, a été enlevé par les hommes 

armés qui seraient identifiés comme les 

Gumino. Ces malfrats auraient fait irruption 

dans la parcelle du chef de village Monsieur 

Yuda Mayembe et  lui auraient amené à  une 

destination inconnue, son corps sans vie aurait 

été retrouvé deux jours après non loin de son 

village. Le motif de cette disparition forcée du 

chef de village Kitavi n’a pas été officiellement 

élucidé, mais certains observateurs parlent de 

règlement de compte lié au conflit lié au conflit 

dans la région 



Dans la matinée de 14 Juin 2020, un convoi des vaches qui quittaient Lulimba en groupement 

Basikasilu, collectivité secteur de Ngandja, territoire de Fizi au Sud-Kivu vers la plaine de la Ruzizi en 

territoire d’Uvira au Sud-Kivu, aurait tombé dans une embuscade tendue par les hommes armés non 

autrement identifiés sur le tronçon Lulimba vers Lubondja en collectivité secteur de Ngandja, 

Territoire de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo. Durant cet incident malheureux monsieur Nshizirungu 

Butoto berger de son état aurait été blessé gravement par machettes et qui aurait été achemine 

d’urgemment à l’hôpital général de Lulimba pour les soins médicaux dans un état critique et le Sergent 

Major Gahima Machongo Geruza qui était parmi les trois militaires qui accompagnaient ces bergers et 

leurs vaches aurait été tué par belle sur place, 150 vaches auraient été emportées par ces malfrats à 

une destination inconnue..  

Dans la nuit du 25 au 26 Juin 2020 vers 23 heures, les porteurs d’arme auraient attaqué le domicile du 

Pasteur Ngongo Edmond de la 8e CEPAC( Communauté des Eglises Pentecôtistes en Afrique 

Centrale) dans la commune rurale de Misisi, groupement Basikasilu, collectivité secteur de Ngandja en 

territoire de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo, ces bandits armés l’aurait frappé plusieurs coups de 

machettes et lui laissant gémir dans son bain du sang. Plusieurs objets de valeurs de sa maisons 

auraient été emportés par ces hors la loi.. 

Les hommes armés qui seraient  des Mai-mai auraient assassinés madame Helene Nihasha âgée de 

60 ans en date du 26 Juin 2020 vers 16 heures à Kanguli en collectivité secteur de Tanganyika, 

territoire de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo, cet assassinat lui aurait été perpétré à bout portant en cour 

de route quand la dame se rendait au centre de santé de Nakiele non loin de Kanguli pour aller voir le 

cadavre de son fils ainé qui serait mort par une maladie dans ce centre de Santé, la maman et son fils 

tous sont de déplacés internes qui seraient venus des hauts plateaux de Fizi à Kalingi. Les présumés 

auteurs de cet incident malheureux seraient les Mai mai. 

En date du 27 Juin 2020 dans la matinée, les hommes armés d’AK47 et mitrailleuses qui seraient 

identifiés comme des éléments de FDLR (forces démocratique pour libération du Rwanda) qui seraient 

venus dans la forêt de Hewa Bora, auraient attaqués les villages de Kasolelo en collectivité secteur de 

Lulenge, territoire de Fizi au Sud-Kivu. Durant cet incident malheureux deux civils auraient été blessés 

par balles ; ils auraient été transférés à l’hôpital général de Kilembwe pour les soins médicaux par les 

hommes de bonne volonté et plusieurs biens auraient été pillés dans ce village par ces malfrats durant 

cet incident.  

2. Enlèvement et/ou Kidnapping 

Dimanche 29 Juin 2020 vers 8 heures, Madame Sarah de la nationalité américaine expatriée de 

MSF(Médecin Sans Frontières) aurait été enlèvement à Lulimba chef-lieu du groupement Basikasilu, 

collectivité secteur de Ngandja, territoire de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo. Cet incident malheureux 

s’est produit quand la victime faisait son sport à Lulimba, ces bandits armés l’aurait kidnappés en cour 

de route entre Lulimba et l’Aérodrome. Ces malfrats exigeraient jusqu’ici une rançon pour sa libération. 

III. TERRITOIRE D’UVIRA : 

1. Assassinat et Exécution extra judiciaire  

En date du 09 Juin 2020 vers 20 locales, la dame Furaha âgée d’une cinquantaine d’années aurait été 

assassinée sommairement  à  Kalungwe en groupement de Kalungwe, collectivité chefferie de Bavira, 

territoire d’Uvira au Sud-Kivu par les hommes en arme non autrement identifiés, selon certaines 

sources, la victime serait soupçonnée d’être sorcière ; 



Jeudi 11 Juin 2020 vers la matinée, un groupe de bergers  qui accompagnaient 364 vaches, qui 

quittaient Sebele en groupement  Babungwe Sud en collectivité secteur de Ngandja, territoire de Fizi 

vers la plaine de la Ruzizi en territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo aurait été attaqué vers 12 

heures par les hommes armés  présumés d’être du groupe armé René Itongwa, ce groupe de bergers 

auraient connu la sommation de plusieurs balles réelles causant ainsi la perte d’un berger, monsieur 

Bagaza Jean Batiste  âgé de 47 ans abattu sur place et 7 vaches seraient mortes sur place durant les 

échanges de tirs entre ces bandits armés et les militaires qui accompagnaient ces bergers. Cet incident 

malheureux contre les paisibles citoyens s’est déroulé vers Lwanga en groupement de Makobola, 

collectivité chefferie de Bavira en territoire d’Uvira aux environs de 12 heures et vers 16 heures à 

Kanyabululu le même jour et dont les victimes furent de ce même groupe de bergers cité ci-haut.  

Kanyabululu se situe à plus ou moins 1 km vers le nord de village de Katongo en groupement de 

Kalungwe, collectivité chefferie de Bavira en territoire d’Uvira a Sud-Kivu en RD Congo.  Selon les 

témoins de l’incident, ces présumés bandits armés voulaient voler ces vaches.  

2. Vols à mains armées : 

En date du 29 Juin 2020 vers 19 heures, les 

bandits armés non autrement identifiés 

auraient attaqué le kiosque de Monsieur 

Kidumu en quartier Kasenga ville d’Uvira au 

Sud-Kivu. Tous les téléphones qui étaient à la 

charge auraient été emportés et une somme 

importante qui n’a pas été révèlée à nos 

observateurs qui sont rendus sur terrain..  

3. Enlèvement et disparition forcées  

Dimanche le 14 Juin 2020 dans la matinée 

vers 10 heures à Kanyandongo / Rubarika en 

groupement de Lemera, collectivité chefferie 

de Bafuliru, territoire d’Uvira au Sud-Kivu en 

RD Congo, les bandits armés qui seraient  les 

Mai mai du groupe armé Buhirwa Nibwe 

auraient coupés la route qui mène vers Rubarika en groupement de Lemera, collectivité chefferie de 

Bafuliru, territoire d’Uvira au Sud-Kivu, durant leurs sale besogne, quatre personnes auraient été 

kidnappées, il s’agit de : Huruma Timba, Semu Manenga, Rafiki Ngombekere et Mwengwa Pinja.  

Ces bourreaux exigeraient la rançon pour leur libération. 

En date  du 16 Juin 2020 dans le groupement de Lemera en collectivité chefferie de Bafuliru, territoire 

d’Uvira  au Sud-Kivu,  un paisibles citoyens auraient été kidnappées lorsqu’elles seraient au champs, il 

s’agit de   Mwara Musumari  âgé d’une cinquantaine d’année résidant sur l’avenue Matyazo à Lemera 

chef-lieu de la collectivité, et  monsieur Yajuwa Mungu Rutora Kameru âgé de  30 ans ancien pasteur 

de la 21è CNCA, une église locale et  habitant de Nyamutiri en groupement de Lemera, collectivité 

chefferie de Bafuliru, territoire de Fizi au Sud-Kivu, enseignant de son état qui se dirigeait vers Maheta 

pour ses travaux champêtres  dans le groupement de Lemera, en collectivité chefferie de Bafuliru, 

territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo, le premier aurait été libéré moyennant une rançon et le 

deuxième reste introuvable jusqu’aujourd’hui. Ils auraient  été kidnappé par les hommes armés qui 

seraient de groupe armé de Buhirwa Nibwe. 

Figure 3: vue du camp des déplacés internes  de 
Mikenge  MMikenge 



En date du 26 Juin 2020  vers 18 heures, deux jeunes filles en provenance du champs à Rubarika 

auraient été enlevée par les bandits armés qui seraient identités comme appartenant au groupe armé 

RASTA dans le tronçon Katogota-Luvungi en plaine de la Ruzizin territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD 

Congo sur la RN5( route nationale numéro 5), il s’agit de Aimée Nzigire et Zawadi Mwenvuwa, ces 

varisseurs exigeraient 500 USD pour leur libération.  

C. VILLE D’UVIRA : 

Assassinat et exécution sommaire extra judiciaire : 

Un corps sans vie aurait été découvert  sur l’avenue Bongisa en quartier Kalundu en commune de 

Kalundu ville d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo, la victime s’appelait Monsieur Michel. Les autorités 

judiciaires auraient ouvert l’enquête pour dénicher les présumés auteurs de cet incident malheureux. 

Un corps sans vie de monsieur Emmanuel Zagabe aurait été retrouvé dans le marais de Nyangara vers 

22 heures à Kilomonie en quartier Kavimvira commune de Kavimvira mairie d’Uvira, selon les membres 

de sa famille, la victime aurait quitté sa maison à la recherche des poissons, malheureusement sans 

retour. Les autorités judiciaires auraient ouvert une enquête pour découvrir le motif de cet incident.   

.III. ARRESTATIONS  ARBITRAIRES, DETENTIONS  ILLEGALES, VOLS A MAINS ARMEES ET 

TORTURES. 

A. TERRITOIRE D’UVIRA 

1. Arrestation arbitraire, détention illégale et torture                                                                                                                           

En date 06 Juin 2020, le chef de village de Kibungu monsieur Mukanya Maburuki sa fille Amida Mulasi 

et Monsieur Balangalire Kashemwa Diagle auraient été arrêtés vers 19 heures à leurs domiciles par les 

militaires de la FARDC du 3304e régiment dirigé par colonel Bigaya basé à Katogota en territoire 

d’Uvira, puis conduit au cachots de ces FARDC 0 Rubanga, ces paisibles citoyens auraient été arrêtés 

lors de la mission d’itinérance du colonel dans les villages de Kibungu et  Kigwena dans l’axe 

Rubanga et ses environs. Le chef de village aurait été libéré 24 heures après payement de 146.000 

FC, sa fille Amida Mulasi aurait recouvrée sa  liberté 24 heures moyennant 60.000 FC et Balangalire 

Kashemwa Diagle aurait recouvré sa liberté après  avoir payé 70.000 FC.   

Dans le village de Kigwena dans le groupement de Lemera, collectivité chefferie de Bafuliru, territoire 

d’Uvira au Sud-Kivu, le colonel précité aurait arrêté et les conduisant au cachot des FARDC à Rubanga 

en groupement de Lemera, collectivité chefferie de Bafuliru, territoire d’Uvira au Sud-Kivu, le même jour 

5 personnes, dont : la fille Somora, Chantal Karobe et  trois autres femmes qui auraient  été violée dans 

le cachot de ces militaires de ce col. Précité, elles auraient refusé que leurs noms soient publiés dans 

ce rapport pour raison de leur intimités. Elles auraient été libérées le lendemain après avoir payée 

chacune 60.000 FC.                                                                                                                                             

Ces personnes auraient passé une nuit dans le cachot de ces militaires à Kibungu prêt de Rubarika en 

groupement de Lemera, collectivité chefferie de Bafuliru territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo.  Le 

motif de ces arrestations serait d’être soupçonné d’être de mèche avec les groupes armés Mai-mai. 

4. Vols à mains armées 

En date du 09 Juin 2020, les hommes armés non autrement identifiés auraient razzié et emportés à une 

destination inconnue 4 vaches dans la le crawl  de  Nyamanga en groupement de Runingu collectivité 

chefferie de la Plaine de Ruzizi, territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo ; 



Dans le nuit du 23 au 24 Juin 2020, les hommes armés non autrement identifiés auraient volé 65 

Vaches qui appartiendraient à monsieur Joro Ngingi et Thomasso et Bigimba Matanganyika dans le 

crawl de secteur 7 en  groupement de Kabunambo, collectivité chefferie de la Plaine de la Ruzizi, 

territoire d’Uvira au Sud-Kivu en RD Congo. Ces vaches auraient restituées avec l’appui de forces de 

sécurité et dont les trois bergers qui étaient commis à la garde de ces vaches restent jusqu’ici 

introuvables. 

B.TERRITOIRE DE FIZI 

1. Vols à mains armés 

En date du 09 Juin 2020 vers 22 heures à Misha village se trouvant dans le groupement de Babwari, 

collectivité secteur Mutambala en territoire de Fizi au Sud-Kivu, les hommes armés de AK47 non 

autrement identifiés auraient fait irruption dans des boutiques de Monsieur Phanuel et Samuel dans 

lesquelles ils auraient emporté plusieurs biens et une somme équivalent à 650.000 FC. Ils auraient 

utilisés 3 hommes dudit  villages pour le transport de ces butins volés ; 

C. VILLE DE BARAKA 

Dans la nuit du 09 au 10 Juin 2020 dans la commune urbaine de Katanga en ville de Baraka au Sud-

Kivu en RD Congo, les bandits armés non autrement identifiés auraient fait irruption dans la maison  de 

monsieur Ngorasi Rashidi où plusieurs biens de valeurs auraient été emportés par ces hors la loi  qui 

se sont volatilisés dans la nature après leurs sale besogne, les biens emportés furent : un panneau 

solaire, une batterie, un écran plat, deux téléphones portables et une somme d’argent  équivalent à 

180.000 FC et 500 USD. 

IV. DYNAMIQUE DES GROUPES ARMES LOCAUX ET ETRANGERS: 

1. Territoire de Fizi 

Les affrontements qui se sont déroulés dans les hauts plateaux de Fizi en date du 31 Juin et du 02 Juin 

2020 auraient occasionnés le déplacement de la population civile les uns vers la brousse et les autres 

vers les moyens plateaux de Fizi dans la collectivité secteur de Tanganyika vers Nakiele et ses 

environs, 740 ménages auraient été identifiés dans ces villages environnant de Nakiele et environs.. 

 A Katoke et ses environs 1000 ménages auraient été identifiés par les organisations de la société 

civile sur place en groupement de Basimukuma Nord en collectivité secteur de Tanganyika, ces 

déplacés seraient arrivés progressivement depuis, le 3, le 4, le 5, le 6 et le 8 Juin 2020.   

Malheureusement ces derniers demeurent jusqu’ici dans ces villages d’accueils sans aucune 

assistance humanitaire de la part du gouvernement congolais. 

En date du 20 Juin 2020 très tôt matin, le groupes armés Gumino, Twirwaneo et leurs alliés sous le 
commandant du colonel déserteur  Rukunda Makanika, ces forces négatives auraient attaqué les 
positions de la FARDC(forces armées de la république démocratique du Congo) à Kamombo et leurs 
environs en groupement de Balala Nord, collectivité secteur de Tanganyika, territoire de Fizi au Sud-
Kivu en RD Congo, la population aurait été surprise par cette attaque lancée contre les positions des 
forces régulières aurait été conditionnée de fuir ces affrontements certaine  vers la brousse, les autres 
vers Bijombo en territoire d’Uvira et d’autre vers les moyens plateaux de Fizi à la merci du temps et des 
circonstances. 

 

 



2. Territoire de Mwenga                                                                                                    

Les affrontements qui auraient 

opposé les forces régulières de la 

FARDC et les groupes armés 

Gumino, Twirwaneo et leurs alliés 

en date du 15 et 16 Juin 2020 

avaient occasionné les 

déplacement massif des déplacés 

internes dans les villages de 

Mikenge et  de TuweTuwe en 

collectivité secteur d’Itombwe, 

territoire de Mwenga au Sud-Kivu 

en RD Congo, ces déplacés 

seraient jusqu’ici abandonnés à 

leurs tristes sort à la merci du 

temps et des circonstances. 

 

En date du 18 Juin 2020 vers la 

matinée, les FARDC se sont affrontent contre les groupes armés Gumino, Twirwaneo et leurs alliés 

étrangers qui seraient venus certains du Rwanda et d’autres du Burundi aux entours de camps des 

déplacés internes de Mikenge en collectivité secteur d’Itombwe, territoire de Mwenga au Sud-Kivu. 

Selon les informations reçues sur place, il semblerait que certains éléments du Groupes armés Gumino 

et Twirwaneo et leurs alliés, ces forces négatives auraient pris refuge dans le camp des déplacés 

internes quand ils seraient en position de faiblesse durant ces affrontements. Cette situation avait 

poussé les FARDC (forces armées de la république démocratique du Congo) en collaboration avec les 

contingents de la  MONUSCO basés à Mikenge, avaient organisé une fouille dans le camp des 

déplacés internes où se cacherait les présumés Gumino, Twirwaneo et leurs alliés. Selon les témoins 

de ce bouclage dans le camp des déplacés internes, cette équipe mixte des contingents de la 

MONUSCO et les éléments de la FARDC auraient récupérée deux armes AK47, une boxe des 

munitions des guerres et cinq jeunes présumés être éléments de Gumino et Twirwaneo arrêtés pour 

raison d’enquête.  Ces  jeunes présumés Gumino, Twirwaneo ou alliés auraient été transférés vers 

Madegu/Minembwe-centre en collectivité secteur de Lulenge, territoire de Fizi au Sud-Kivu en RD 

Congo l’état-major de ces forces armées dans les hauts plateaux de Fizi au Sud-Kivu en RD Congo, le 

même jour selon nos sources. 

3. Territoire d’Uvira 

En date du 18 Juin 2020 vers 7 heures du 

matin, les forces régulières FARDC avaient 

organisé un assaut sur les positions des 

forces négatives du groupes armés René 

Itombwa sur les montagnes surplombant les 

villages de Kigongo et Katongo en 

groupement de Kalungwe, collectivité 

chefferie de Bavira en territoire d’Uvira au 

Sud-Kivu en RD Congo, ces affrontements 

Figure 5 : Piste d’aviation aménagée par un groupe armé 
Ngumino Rukundo Makanika à Bijombo/ hauts plateaux d'Uvira. 

Figure 4: Certaines parmi ces armes auraient été retrouvées dans le camp 
des déplacés internes de Mikenge au Sud-Kivu 



auraient durés presque toute la journée. Certaines familles parmi la population civile de ces villages 

auraient vidées ces villages prenant la route, certaines vers Uvira-ville vers Nord de leurs villages et les 

autres vers Makobola au Sud de ces villages où s’est passés ces affrontements, fouillant les 

conséquences qui pourraient surgir sur leurs vies. 

Selon les sources militaires de l’opération SOKOLA 2 Sud du Sud-Kivu, nous auraient informées que 

durant ces affrontements, ils auraient récupérées une armé AK47, plusieurs munitions des petits  

calibres et 5 présumés Mai mai du groupe armé René Itombwe. Malheureusement, nos observateurs 

et/ou DDH auraient tenté  de visiter ces éléments capturés au niveau du cachot de bureau 2 de la 

FARDC en ville d’Uvira sans succès. 

IV. CAS DES BARRIERES ILLEGALES ET PAYANTES  

Depuis le début du mois de Mai, les militaires de la FARDC qui sont à Sebele en groupement de 

Babungwe Sud collectivité secteur de Ngandja territoire de Fizi au Sud-Kivu, ces militaires auraient 

érigés une barrière illégale et payante au niveau de Mianda une route de desserte agricole qui est trop 

fréquentée par les paysans cultivateurs pour aller au champ. Tout passant est obligé de payer 500 FC 

soit à.25 USD avant de passer, sans payement de cette somme, le paysans sont obligés de rebrousser 

chemin.  

V. LES RECOMMANDATIONS 

 A. Au gouvernement congolais  

1. De restaurer l’autorité de l’Etat pour mettre un terme à ces hostilités et mettre fin au phénomène 

groupes armés locaux et étrangers actifs dans cette région ; 

 2. De poursuivre en justice les coupables qui complotent avec ces groupes armés locaux et étrangers 

en vue de déstabiliser la région; 

 3. De désarmer tous les groupes armés locaux et de rapatrier par force les groupes armés étrangers 

sans condition.  Aux politiciens congolais  

4. De se désolidariser des groupes armés locaux et étrangers qui sèment la désolation auprès de la 

population civile pour que la paix règne dans cette région ; 

 B.  A la MONUSCO et autres Partenaires : 

 1. De Renforcer ses capacités militaires sur les hauts et moyens plateaux de Fizi, de Mwenga et 

d’Uvira tout en jouant pleinement son rôle de la protection des civils au regard de la résolution 2463 ; 

   3. D’accompagner les organisations membres de la société civile qui militent pour le retour de la paix 

et cohésion sociale sur le terrain ;  

C. Aux organisations de la société civile : 

 1. De multiplier les sensibilisations sur la protection des civiles, les droits humains, la lutter contre 

l’impunité et la cohésion sociale entre les communautés ;  

2. De sensibiliser les tribus et les communautés à se désolidariser des groupes armés locaux et 

étrangers et à sensibiliser les jeunes de quitter la brousse.  

 



D. Aux groupes armés :  

1. De respecter les instruments juridiques nationaux et internationaux relatifs au droit international 

humanitaire et aux droits de l’homme. 

 2. D’enterrer les armes des guerres et de cesser les hostilités afin de privilégier la paix durable, la 

cohésion sociale entre les communautés et l’attente intercommunautaire.  

Fait à Uvira, le 01 Juillet 2020 

POUR LE RESEAU LOCAL DE PROTECTION DES CIVILS 

LA MODERATION 


